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La violence des gangs dans le monde
Contexte, culture et pays

La violence des gangs est aujourd’hui un problème mondial. Alors que leur présence était auparavant limitée à un petit nombre 

de villes des États-Unis, on trouve maintenant des gangs sur les six continents. L’extension géographique des gangs est particuliè-

rement troublante en raison de l’augmentation concomitante de la violence et de la criminalité. Les gangs reflètent la culture et le 

contexte du pays dans lequel ils sont actifs, avec des différences importantes d’un pays et d’une région à l’autre.  

Le niveau que peut atteindre la violence dépend de la propension des gangs à utiliser des armes à feu. 

Ce chapitre traite de la violence des gangs dans le monde et porte une attention particulière au rôle que les armes à feu jouent 

dans la violence commise par les gangs et leurs membres. Ce chapitre offre les conclusions suivantes:

•	 L’appartenance à un gang augmente le risque de commettre un acte de violence ou d’en être victime.

•	 La violence des gangs est généralement dirigée contre d’autres membres de gangs.

•	 Le taux d’homicides au sein des gangs est largement supérieur à celui qui prévaut parmi le reste de la population.

•	 La disponibilité des armes à feu dans un pays donné a un impact important sur la capacité des gangs à s’en procurer, ainsi que 

sur leur utilisation par les membres des gangs.

•	 En dépit des différences qui peuvent exister, d’une région à l’autre, en termes de degré d’activité des gangs, les motivations qui 

sous-tendent leur violence présentent davantage de similarités que de différences.

Historiquement, les gangs étaient considérés comme un problème concentré dans le coeur des villes américaines. Cette vision 

n’est plus d’actualité et elle est éloignée de la réalité qui prévaut désormais. Le style des gangs américains s’est largement répandu 

en-dehors de sa sphère d’origine par le biais de modèles de diffusion culturelle, et s’est adapté aux contextes culturels et sociaux 
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des cinq continents. On trouve aujourd’hui des gangs en Afrique, en Amérique du Nord, centrale et du Sud, en Europe, en Asie 

et en Australie. S’il est vrai que les informations les plus détaillées sur la présence et les activités des gangs nous viennent encore 

des États-Unis, il existe des preuves relativement solides d’une présence des gangs à l’échelle mondiale. 

Il existe des conséquences directes et indirectes de l’activité des gangs. Les conséquences directes les plus visibles sont à trouver 

dans les taux de violence extrêmement élevés qui prévalent au sein des gangs et entre eux. Le taux d’homicides liés aux gangs 

aux États-Unis est souvent plus de cent fois plus élevé que le taux qui prévaut dans le reste de la population. La large disponibi-

lité des armes à feu aux États-Unis est à mettre en relation avec ce taux de violence extrêmement élevé. Dans le contexte européen, 

où les jeunes et les repris de justice ont davantage de difficulté à se procurer des armes à feu, les taux de violence conduisant à 

des décès sont considérablement moins élevés—mais ceci ne s’applique pas aux autres formes d’agressions. Dans les pays qui ont 

traversé des périodes de troubles politiques, qui abritent un trafic de drogue important, et qui connaissent des conflits internes, 

la violence des gangs est relativement élevée. L’absence d’une économie et d’une structure politique stables couplée à une dispo-

nibilité élevée d’armes à la puissance de feu importante nourrit des niveaux de violence des gangs qui approchent, ou égalent, 

ceux que l’on rencontre aux États-Unis. Ces facteurs apparaissent de façon particulièrement claire dans les cas de l’Amérique 

centrale et de plusieurs États africains. 

D’un continent à l’autre, les gangs présentent un certain nombre de points communs. Le premier d’entre eux est à trouver dans 

les processus sociaux à travers lesquels la violence des gangs prend place. Il s’agit souvent de représailles, qui contribuent à faire se 

propager la violence des gangs à la manière d’une contagion ou d’une épidémie. Les membres des gangs s’unissent pour identifier 

de nouvelles cibles à travers un processus collectif, perpétuant de ce fait les cycles de violence jusqu’à ce qu’une intervention 

formelle ou informelle ait lieu. Que les membres des gangs utilisent des armes à feu, des couteaux ou des battes de base-ball, ce 

processus présente des similarités importantes d’une culture, pays, ou contexte à l’autre.

La violence des gangs semble souvent épisodique, passant par des hauts et des bas. 

L’une des clés permettant de comprendre la violence des gangs est la prise de conscience que celle-ci ne survient pas isolément. 

En plus de répondre aux événements perturbateurs quotidiens par la violence, les membres des gangs réagissent également à des 

facteurs structurels plus larges et liés à leur quartier, leur ville, et leur pays. Le rôle que joue l’exclusion sociale, en particulier, a 

un impact significatif sur la formation, chez les jeunes, d’une culture qui est liée à la présence de gangs dans de nombreux pays. 

De fait, la pauvreté, l’absence d’organisation des communautés, l’immigration ainsi que d’autres facteurs représentent une “toile de 

fond” essentielle dans la formation des gangs. L’une des conditions essentielles pour comprendre la violence des gangs est d’apprécier 

à sa juste valeur le rôle de ces facteurs structurels. 

Il est également impératif de développer une meilleure compréhension du contexte dans lequel se développent les gangs 

en-dehors des États-Unis. La plus grande partie de nos connaissances sur les gangs au niveau mondial est encore rudimentaire. 

Ce chapitre fournit quelques éléments sur ce qu’est la violence des gangs dans un contexte mondial. S’il reste beaucoup à 

apprendre sur cette question, il existe des bases solides sur lesquelles bâtir des connaissances futures. 


